
3 août 1972-3 

 

Comment la correction est-elle accomplie ? 
 

Une correction de nature durable - et c'est la seule vraie correction - ne peut pas 

être faite avant que l'enseignant de Dieu ait cessé de confondre l'interprétation 

avec le fait, ou l'illusion avec la Vérité. S'il argumente avec son élève au sujet 

d'une pensée magique, s'il l'attaque, essaie de lui démontrer son erreur ou de 

démontrer sa fausseté, il ne fait que témoigner de sa Réalité.  

 

La dépression est alors inévitable car il a « prouvé », à la fois à son élève et à lui-

même que c'est leur tâche d'échapper à ce qui est réel et cela ne peut être qu’une 

impossibilité. La Réalité est à jamais sans changement. Les pensées magiques, 

quant à elles ne sont que des illusions. Autrement le salut serait seulement le 

même vieux rêve impossible, mais sous une autre forme. Pourtant le rêve du salut 

a maintenant un contenu neuf et ce n'est pas seulement dans la forme que repose la 

différence.  

 

La leçon capitale des enseignants de Dieu est d'apprendre comment réagir aux 

pensées magiques entièrement sans colère. Il n'y a que de cette façon qu'ils 

peuvent proclamer la Vérité au sujet d'eux-mêmes. C'est à travers eux que le Saint 

Esprit peut maintenant parler de la Réalité du Fils de Dieu. Maintenant Il peut 

rappeler au monde l'impeccabilité qui est la seule et unique condition inchangée de 

tout ce que Dieu a créé. 

 

Maintenant Il peut enseigner la Parole de Dieu à des oreilles qui écoutent, et il 

peut amener la vision du Christ à des yeux qui voient. Maintenant Il est libre 

d'enseigner à tous les esprits la Vérité de ce qu'ils sont afin qu'ils retournent avec 

bonheur vers Dieu. Maintenant la culpabilité est pardonnée, absolument négligée 

dans sa vue et dans la Parole de Dieu. La colère ne fait que hurler : 

 « La culpabilité est réelle  » Pendant que cette croyance insensée est prise pour 

remplacer la Parole de Dieu, la Réalité est annihilée. 

 

Les yeux du corps maintenant « voient » et les oreilles pensent  « entendre ». Le  

petit espace du corps et sa minuscule respiration deviennent la mesure de la 

Réalité. Et c'est ainsi que la Vérité devient minuscule et insignifiante.  
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Il n'y a qu'une réponse que détient la correction pour tout cela, et pour le monde 

qui y adhère : « Vous ne faites que prendre votre interprétation pour la Vérité et 

vous vous trompez. Mais une erreur n'est pas un péché et la Réalité n'a pas non 

plus été délogée de son trône par vos méprises. Dieu règne pour toujours et seules 

Ses lois prévalent pour vous et pour tout le monde. Son amour reste la seule chose 

qui soit. La peur est une illusion, car vous êtes comme Lui. » 

 

Pour pouvoir guérir, il devient donc essentiel pour l'enseignant de Dieu de laisser 

toutes ses propres erreurs être corrigées. S'il ressent, ne serait-ce que la plus petite 

indication d'irritation en lui-même pendant qu'il répond à quelqu'un, il faut qu'il 

réalise instantanément qu'il a fait une interprétation qui n'est pas vraie. Il doit alors 

tourner son regard interne vers son Guide éternel et Le laisser juger de ce que 

devrait être la réponse. C'est ainsi qu'il est guéri. Et dans sa guérison, son élève est 

guéri avec lui.  
 

La seule responsabilité de l'enseignant de Dieu est d'accepter la rédemption pour 

lui-même. Rédemption veut dire correction ou défaire les erreurs. Quand ceci a été 

accompli, l'enseignant de Dieu devient un travailleur en miracles par définition. 

Ses péchés lui ont été pardonnés et il ne se condamne plus. Comment peut-il alors 

condamner quiconque ? Et y a-t-il quelqu'un maintenant que son pardon puisse 

échouer à guérir ? 
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